Discours  prononcé  au  Parlement  ^ 
les  Chambres  a^jernbées  ^ tes  Pairs 
,y  feànt , pat  M.  Antàvhe  - Jofepk 
Lévrier  ^ Lieütenmà  - Général 
Bailüa:gé  de  Meulient  j le  Sa? 
medi  'ày  Septembre  iySSi. 

MESSIEURS- 

Les  Officiers  du  Bailliage  de  Meiiilêrit 
ne  chercheront  point  a fe  faire  un  rnéritë 
auprès  de  la  Cour  d’aVdir  été  , l’annéë 
derniere;  ks  -premiers  de  fon  ffeffort  qui 
marquèrent  publiquement  leur  douleur  fur 
fort  éloignement  I & follicitèrent  le  rétai 
bliffement  de  fes  féances  dans  la  Capitale  i 
,i5ar  la  voix  de  leur  Chef  qiii  avoir  Thon- 
iieür  d approcher  du  Roi»  La  cérémonie  de 
linftallation  de  leiir  Grand-Bailli  d’Epée  j 
qui  leur  en  offrit  l’heuréufe  occafion  (i), 


(i)  Linftallat.on  de  M.  !e  Coiiitè  d’Adhémar,  Air.a 
„ ‘1®.  Angleterre , en  qualité  de  Crand- 

Eailh  dEpee  du  Bailliage  de  Meuilent,  eut  lieu  le  iS 
Août  1787.  Le  Lieutenant  Générai,  «n  lui  âdreffant  un 
Eômphment  a l’Audièncé,  lè  pria  de  faifir  les  occafions 
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l 


('  i ) 

ne  fit  que  développer,  d’une  manière  fo-, 
iemnelle  , les.  (çntimens  de  ïCtle.  & d ad- 
miration dont  ils  étqient  pénétrés  pour  la 
Cour-  , & qu’ils  partageoient  avec  la 

France  entière,  . 

Mais,  ces  premières  atteintes  netolent 
que  le  préfagè  finiftre  du  fiouleyerfement 
qui  devoir  ébranler  la  Monarchie  juiques 
dans  fes  fondemens.  De  nouvelles  épreuves , 
en  donnant  l’effor  à de  plus  grandes  vertus,^ 
ont  encore  ajouté  à la  vivacité  , à 1 eneç- 


cié  de  nos  fentimens.  , . , n. 

' Forgée  dans  les  ténèbres , la  foudre  eft 
éclatée  de  toutes  parts  ; la  commotion,  eft 
devenue  générale  le  coup  étoit  violent, 
mais  la  réfiiiance  s’eft  montrée^  plus  forte 
encore,  impafiibles  comme  la  loi  dont  vous 
êtes  les  organes  J Meffmurs  r votre  conlr 
tance,  héroïque  à conjuré  les  orages.  Le 
Monarque  généreux  j dont  le  cçeur  eft  ben  » 


”v?“ 


qui  lapprochoient  de  la  perfonne  de  Sa  Majeflé  poqr 
témoigner  là  doùle-«,  du  S,'^ge.  « ^ 

kmem,  & l’engagea  à devenir.  1 organe  du  Peuple  ec 
du  TriBunalquni  préfidoit,  pour  oflnr  leurs  ^ 

le  rappel  des  Magiftrats  zélés  nont  l abfcnce  r^aad»it 
le  deuil  trîHsüe  ? 6éCp  &c.  ' 

■ L’exrait  de  ce  Difcouts  a été  impn.ma  dans  le.^ems  ayfc 
plufieuvs  autres  Pièces  da'ns  le  Recueil  des 
qui  ont.été  faits  dans  les  Bailliages  d.u  reff^rt  de  la  Cow  ^ 
au  fujet  de  la  tranflatipn  à Trojes, 


dont  les  intentions  n’ont  jamais  çeffe  d’être 
juHes , reconnoît  qu’il  eft  trompé  ; U ar- 
rache fbn  fceptre  de  la  main  des.  Tyrans 
fubalternes  qui  le  profanoient , il  les  pré-, 
çipite  au  fond  de  l’abyme  , où  , livres  ^ 
leurs  confciences  & au  jugement  public,^ 
il  ne  leur  refte  que  les  larmes  de  la  hontq 
& du  défefpoir. 

Auffi-tôt  la  face  de  l’Empire  e{l  chan*-^ 
gée  ; de  nouveaux  aftres  s’élèy^nt  fur 
notre  horifon  j leur  do\ice  lumière  annonce 
des  jours  purs  & fereins.  Les  génies,  bien- 
faifans  qui  veillent  fur  la  France , repren- 
nent la  place  dont  la  force  feule  les,  ayoit 
arrachés & qu’ils  n’occupent  que  pour  le 
bonheur  des  hommes  & le  falut  de  la  Ré--, 
publique. 

De  grands  événemens  fé  préparent  en- 
core , & tout  annorice  une  régénération 
uniyerfelle  & prochaine , dont  vous  aurez 
la  gloire , Meffieurs  ^ d’avoir  été  la  pre- 
mière caufe.  Mais  n’antiçipons  pas  fur  l’a-^ 
venir  , jouiffons  du  calme  préfent. 

Nos  ailarmes  font  diffipées  , Meffieurs  ; 
l’ordre  antique  eft  rétabli  j c’efl  donc  en  ce 
moment  qu’il  eft  permis  d’exprimer  ce 
qu’on  a fentij  ôç  d’apporter  au  Sénat  triom- 
pjiani , non  pas  des  éloges  & des  applau- 
^iffemens  ^ récomperife  vaine  que  nous 


du  Théâtre  ; 
itètônnoîffance  publiqtiè  ; früit  des  vertus 
patriotiques , & le  feul  digne  de  ces  aftibns 
généreùfes  dont  l’éclat  ^ en  étonnant  le 
liècle  qui  en  fut  témoin,  doit  faire  reffen- 
tir  fon  influence  jitfques  dans  les  généra-^ 
lions  les  plus  reculées. 

L’honneur  rare  que  noüs  avons  aujôür» 
d’hui  j Meflieürs^  d’être  admis  dans  ceîanc- 
tuairê  aügufle^  dont  l’accès  doit  être  fermé 
à qüiconqüe  feroit^  atteint  de  la  moindré 
fouillüre  ^ eft  pour  nous  le  témoignage  le 
plus  flatteur  de  votre  bienveillance  ^ & ne 
peut  qiie  reflerter  de  plus  en  plus  les  liens 
du  refpeâ:  5 de  là  fidélité  & de  là  recoh- 
noiflancequi  noüs  attachent xhviolaBlemenî 
à la  Cour. 


